
Mais connu" o.i n'es! pas de sang- Broid.r 
donnance rendue va être un argument i 
faveur de. la loi contre les princes.» 

Lr. XIX* SIÈCLE : 
« L'a'Tôt de la Chambre des mise s en ac 

cusat ion nous semble inattaquable . Qu'on 
re i i se le manifeste du H! janvier , et qu'on 
prenne ensui te la peine de feuil leter nos 
lo i s , on avouera qu'il était impossible à des 
juives s o u c i e u x do la légal i té d'aboutir à 
une autre con.-lusion qu'au non lieu. » 

Le P R I T JOURNAL : 
« Aujourd'hui somndi, le Sénat doit se 

prononcer sur la loi des prétendants . 
» Hier vendredi , un.1 ordonnance de non 

lieu n. e lo rendue en laveur du prince Na-
poléon qui a été remis en liberté. 

» Y a t il une corrélation entre le fait 
d'hier et la discussion d'aujourd'hui :' 

» A-t on voulu e n g a g e r le Sénat à ne pas 
persister dans son refus catégor ique de 
toute loi , en lui montrant que la just ice est 
désarmée contre toute agi tat ion fatale aux 
intérêts du pays et à la tranquillité publi 
que ? 

» Il est probable que le rapprochement 
sera fait.» 

L E P E T I T C A P O R A L : 

« C'est un camouflet énorme donné par 
la magis trature au gouvernement et à la 
Chambre. 

• La République a beau menacer la ma
gistrature dans son ex i s t ence même; l i n 
dépendance est encore en honneur parmi 
ses membres et c o m m u e à faire sa bonne 
réputation. 

• La just ice a prononcé , ce la ne veut 
pas dire qu'elle aura raison en dernier res
sort. Les républicains nous ont montre 
comment ils savent s e passer de la loi et 
la v io ler même quand el le les irene dans 
leurs ambit ions ou dans leurs rancunes.» 

LE CLAIRON: 

« .Nous ne p mvons, quant à nous, que 
féliciter les juges qui ont rendu la deci 
sion d'hier, de la fermeté et de l'indépen
dance qui s on i montrées en cette occur
rence. Le prince Napoléon a été le premier 
à le reconnaître, car. lorsque M» Georges 
Lnehaud est arrivé à Auteuil. à deux heu
res trois quarts, pour annoncer la nouvelle 
à son Client ce dernier lui a dit de suite : 
• Allons, il y a encore des magistrats en 
» France.» 

DEPECHES TÉLÉGRAPHIQUES 
t Service particulier/ 

NOUVELLES DIVERSES 

La n a en ffte té da Princa Napoléon 
Paris, il février. 

Pour rendre l'arrêt relatif au prince 
Napoléon, la Cùambra des mises en Ré
cusation l'était adjoint la Chambre dos 
appels do police correctionnelle. 

L e pr iuc* N a p o l é o n 
Le BftBCS Napoléon qui e s t rentré chez lui, 

hier soir :\ 9 h m. ... n, rarai:- 1, l'intention de 
s e r n - l - ID ; i m»m«B« en Angleterre, pour vi
siter i*ea Impératrice. 

On dément le i,.- L. : t d'après lequel le prince 
aarait été arrêta le n niveau vers miaur. et di
rige sur la frontière belge. 

. i .oe.ta s roie las los* da rapport de M Mina. 
V. sen l passera .1 lu discussion îles a ix . e s 
'•tin que tous les cootio scojals Baissant êtr 
discutés. 

Pari»», iO février. 
Une douzaine de sénateurs appartenant à la 

fSimaa se sont réunis dans la soirée chez M 
saiioier. Ils ont deelté de soutenir d'abird 
.'amer, ement Marée, l'.arthe. Puis ils l'ont re
poussé, pour soutenir l'amendement \Vadding-
ton 

La réunion croi'. au succès de. ce dernier 
amenu ment, car il sera adopte par la gauche. 
e ceu;re gauche et une partie do l'Union repu 
bllcai.ee. 

Pari«. o février 
La tanche républicaine du s mut, après "lie 

lODgu • discussion, a adopté, a l'astanimité 
moins une \oi>:, la proposition B.vbel, qui 
consiste à reprendre le projet primitif da Goo-
verne Tient, avec une modification a l'article 1 ;: 
ia<iue..c serait ainsi conçue : 

• Un décret du président de ia République 
pris eu conseil des ministre.), peut enjolodre a 
tout 'iiembr.d s familles syaatrégaé en Krane» 
et doet tas actes et les msnifestatioss seraient 
dénature à compronieilre la sûreté de l'Etat, 
de «or'ir du pays. » 

Le seul changement consiste dans le rem
placement du mot « présence », par le^ mots 
« actes et manifestât iuus. • 

L e s pro je t s d e loi c o n t r e la p r e s t e 
P.:ris, '.) février. 

Le .'roerernement est saisi oar la Chamb:v, 
de moditications à faire au projet de loi sur la 
ptOSse,dépose avec le projet de loi d'exception. 
Un n-iuveau proie-, serait ajouté à l'article .', 
pun s :ant de. la même peine l'aménage public 
de pla ards excitant à la rebelUoj ou au ren 
versement de la République. 

COMBINAISONS MINISTÉRIELLES 
Paris, 'J février. 

On dit que M. D.'.vès et plusieurs de ses col
lègues du e..t> net se sont rendus ce matin chez 
le Président de la République pour 1 informer 
qu'ils étaient tous décidés S donner leur dé 
mission demain soir si le Sénat repoussait ia 
loi des prétendants. 

M. Jules Grévy lésa priés, le cas échéant, de 
conserver leurs portefeuilles jusqu'à la forma
tion du nouveau caain. t. de façon a ne pas 
donner lieu a une crise ministérielle. 

Pari?, 9 février. 
Da grands efforts sont faits en ce moment 

au Sénat au vue d'amener une transaction 
entre le gouvernement et la majorité séna
toriale. 

Celte transaction serait basée sur le rejet de 
'article I" et l'adoption des articles 2 et ri du 
p-ojet Fasse. 

S il se (arasait a i Sénat une majorité sur ce 
projet irsnsaettonsti, on espère q* e la Cham
bre, pour éviter nu conflit, ratlUeiait le vote du 
Sén>r. 

Daaa cette hypothèse, lemlnistôre Fallièr.s 
n'.ur ii au aiu i&otif pour se retirer. 

Kn ce qui concerne M.Jules ferry, il confient 
de dir-qu'il S'est préo-cupé de 1ev< ntu.ilité 
d une pro<-naine crise ministérielle et qu'en pré-
vi i i du ea» ou le président d e l à République 
lui c afl n ut la nUeasOo de former le nouveau 

'I a lai fi t'avance dos ouvertures aux" 
différent» persoua^ges polttliaes sur le 
cours d q. la II croit rnuvoir eoaiptar. 

C'est ainsi qu il a été a n m s praaseatir M. 
y et q'.-1 s'est assuré l'seeaptfcso de 

M v,. \.-.. !• •;. .. uasean, u. ya il et du général 
Osasa !t <JP. 

Mais ces oémarches de M. .Iule1? Kerry re von 
vaieni. avo.r auc-m aractère olliciel, et on as 
sure même qu'en présence de certains refus, le 
député des Vosges serait, a l'heure actuelle, très 
hésitant sur la question de savoir s'il pourra 
ou non réunir la majorée à la Ciiambre. 

con-

Lo n o u v e a u cabinet 
Paria, 9 février. 

Suivant le Temj, , M. J. Ferry a déclaré à 
M. Grévy qu'il ne croyait pas possible de s'oc
cuper actuellement Je la constitution d'un nou 
veau cabinet. 

M. J. F e r r y 
M. .T. Ferrv a loiirueinent conféré hier avec le 

eer - Pillât . 

M. G r é v y 

on Ut da".s le Foitafrw: 
« Hier, dans les couloirs du Pal ds-Boursoa, 

on « V f retenait des dispositions d'esprit dsns 
lesquet e s s e trouvait le président de la Répa 
blique On démentait la brait quil fat résoiu a 
doni.e,- sa démission et on afurmiit. de. bonne 
sou .'e qu'il était non moins résolu a ne p^s 
prendra 1 iaitia'ive de. la dissolutie i de ia 
Chai \b-e. [l n'a fait, d a i s la soirée, appeler 
au .m -.n'i'sonnage politique, il parai' certain 
qu'il attendra le vote du Sénat, avari de lixer 
son cl:' ii-

U n •te:tainciit po l i t ique 
f a n , 

Le te-tam<-nt poiiii) ; oce M. Fsllii res ne v.. 
pas tarder a voir le Jour.Os | :iri i de croixd'of-
tic:ers et de chevali-rs dans la Légion d'noa-
n.'ur dlsulbsés au [.'ersonnel de l'ad nlnlstra-
tioa centrale, et pSpfectoraié. 

Vuo i n t e r p e l l a t i o n 
Le rini-rn assure .JUJ le ministre d.°-" travaux 

publics va être.dans une prochaine séance, très 
vivem eit interpe.lé au sujet de rêve-:.lions qui 
auraient eu lieu ces joui» ci dans l'admluistra-
tion d s ehemlas de 1er de l'Llat. 

L e Conse i l m u n i c i p a l de Parla 
Paris, 'a (évites. 

Le Conseil municipal de t'aris s réélu M. 
Boute:ier. président, et s élu MM. DarMt e1 

Desmoulins, vice- président--. 
Tous trois sont autonomistes. 

L e canal d u N o r d 
Paris, 0 février. 

La commission des voies navigables, aires 
avoir entendu MM. l lér i son et Baïbaat, a 
adopte le projet relatif à la partie du ci:..'., de 
Lens. 

L,a c o m m i s s i o n d e s ekexnifiS da îe; 
Paris, '.t térrl . 

La Literie croit savoir qu avant da réunir en 
assemblée aééalêre la eommission dai chemins 
de fe.:, M Hérisson i ntr, va en pourparli 
les comparai s 

M. Tirmati 
A'.^er. '.i février. 

M Tirman parfira demain pour le riépa-t^-
ment -l'orau. où i. doit visiter sstccessivem*! t 
les piincipsux centr-sdesdeux arrondissements 
de Ma-cara et de Mostaganem. 

L'absente du gouverne.nePit gér. rai durera ' 
jusqu'au 21 février. 

L'affaire da M o n t p e l l i e r 
Taris, '.) février 

L'enquête sur les incidents de Montpellier est 
close. 

La responsabilité ne dépasse pa« une Infrac
tion; la circulaire et les règlements Incombent 
uniquement au général ltrincourt. 

Le conseil des ministres établira demain une 
sanction. Ou croit que le général Brineourtsers 
déplace. 

U n n a u f r a g e en m e r 
llordeau';, '.i fév 

Le vapeur Pélican, d'Arcachon s'est perdu 
corp* et biens aux Pêcheries. 

Tout l'équipage a été englouti. 
La tempêté) 

iiordeaux, n f.'v. 
LP trois mâts françai» MmgMm*, qui avait 

quitié l'auillac le 7 fevner,à destination e.e Nou 
méa a été obligé de revenir en relâche 
avant eu treize jambettes de tribord et ! île 
bâb.-r l c a s s e s , ainsi que d'autres avatics • 
ieuii -f. 

L'AFFAIRE SAVARY 
Lyon, t) fé ri. r. 

L". four d'appel S rendu son arrêt r,ut con
tinu • le rapport concluant à la Balllté de la 
Société la l'anque de Ittiùne et Loire. » Il 
rlare conformément aux conclusions de 
ranp rt tous les fondateurs et adaalBtstrat*ara 
solldai "lient responsables envers la masse des 
créa a eu. ra. 

!.es ; dministrateurs et I s fonda'ettr- s ia! 
cond.mnes à verser entre les naains Éa syndic 
trente cillions, à titre provisoire. 

Larédamatios des sctloasaires contre i i 
frau tes eonaastsas pir eertalas admlaistrateurs 
• e sera ndml-~e que. sur la preuve que ces agis 
semenis frauduleux sont eertalas. 

Tous les adminis t re! . . i rs s.o i e n t & l r r p o i -
sui- is . M. Savary, député, é .a . t p r e - i a u t ! 
conseil d'admlnistr tion. 

l'état civil l'on' enregistré à sa naissance sous 
la dénomination de al.itnieu Basila, 

L'ail aire B i e t 
Lyon, 9 février. 

On se rappelle l'affaire de cet iadividu soup
çonné d'av ir fourni la tuatièie explosible aux 
auteurs des attentats de Beilecouret du bureau 
de recrutement. 

A la suite d'une enquête et de perquisitions 
minutieu-es, il resta seulement établi que l'in 
ealpé se livrait à la fabricanou et au'tranfport 
de la dyna.aite. 

Poursuivis pour ce double délit. Blet, la fille 
i;ue', ta n èee, et le • tearO)loai6sta\ tient été 
oSBdam >s correctionnelleme.it a des peines 
diverses et k ans série d*aieadas taet eavers 
l'Etat qu'env ra .'a régie. 

Bietet la H. e i;u_d ont fait appel de ce juge
ment. 

L'affa re revenait hier devant la ijuatrièine 
etambre de la cour. 

;. ,.r•••:- aterrogat Ira des prévenus, le prést-
.!•'! t e prononcé le renvoi à tjuitaïae pour le-
plaidoiu :. 

riouscriptionrt anarc l i i s tés 

L'émotioa causée dans te pirti révolution
naire par la condamnation des anarchistes, 
poursuivis devsai le tribaaal correctionnel ae 
l.y.u ;.»as préventios d affliia'ion a l'interuatio 
naie, ne «'est pas ei 'mée, biea au contraire. 

Le Cercle des travailleur.! républicains socia-
li. te3 .;u roi;i:me arreadlsseatent d- Lyon, 
vi nt d'émettre à l'unanimité la protestation 
solvants : 

« Le C .clé de3 travailleurs républicains sa 
etaltates du 3» arrondissement proteste 'ter.,i 
quemeat contre 'a coa lanaation pronoucte 
par le iribuiiai corr -ctionne! de Lyon. 

• Ce jugement attetgaaat des citoyess cou
pables d'avoiv manifesté publiquement leurs 
optolons. doit soulever toutes les eosscleaces 
vé ri ta b! 'ment, democratiqu. s et doit fitr-- flétri 
par to'i^ ,. s citoyens soucieux de la liberté in 
dividue'le. » 

D'antn part, on a ouvert din^ p'usieurs jour 
saas des souscriptions pour veair en aiàe aux 
familli sdesdeteaes Les amis pD'itiquesdes cotn-
pa a p rsécutès n'ont pas manqué cette 
occa ion o'aftirmer leurs svmpathies par des 
siguatares colorées telles que ce l é s ci, par 
exemple. 

i. Un a tarchi-tc qui tirerait volontiers les 
oreiiies du Jage ,!acomet. 

•> Ot.va . narebiste, préféra acheter un revol
ver peut " agar nos amis que de payer son 
propriet: i t. 

» L'a tanasar qui voudrait tanner la peau do 
son p:z'ron 

» l'n pe leur de juge. 
» La fédéré de 1S71 jui attend et chaude ses 

fers. 
• Kn c .r cierge qui aide ses loc&taires à dé-

méne^er ; ms paye • l'iir terme » 
Ou comprend que cette dernière qualification 

a du roi >e un etr-t pénible sur l'esprit du 
;rani pr< | riélaire qui trône a rElysèa. 

. '.-root 
T I I H M I E 

l'unis, 9 février. 
Le ,7 unuU officiel publie u i décret du bey 

instituant les fonctions ue secrétaire général 
du gouvti-aeraeiit. 

Le. lit. laire de ce nouveau poste est M. nom 
p.'.rd, secrétaire d'ambassade, attache a la rési 
deuce française. 

!.?3 l'.tri-mtions du pecretaire général rom-
prennent la direction iu pertonnel des bureaux 
d" '. l ration centrale, la garde des ar-
cuivps ,;.. l'Ei&t, la réc.':>..ioa et la répartition 
entre 1 es divers servie-s publies de la corres-
ponlance adressée au gouvernement, la pro 

i t1.'-.-* lois, décrets et règlements, la 
. , ;.renier miuistie de la eorresDoa-

lunce préparée par les divers services publics 
ei entin l'envoi de cette cer.-espondauce à des 
tinatio.t. 

l'n autre décret interdit l'introduction en 
Tunisie des ceps de vigne fruits et légumes 
fr ils, atiij d-> pr.-s rver de puyiloxeia les plan
tations d> vtfo.es qui BS ion t en Tunisie. Cetle 
mesaie ne s'eiend pas s a s produits venant de 
.'AI: -r . ' . 

Un troisième décret interdit l'importation des 
armes de guerre. Quani ans armes de luxe el 
de ciias»e, elles pourront être importées en ver
tu d autoiisatious spéciales délivrées par le mi 
niatre résident. Les Indigènes n- pourront aclie 
ter des armes qu'avec la permission du miui.-tre 
résident, i.es marchands d'armes de chasse et 
ae iasa seront soamts S des autorisations spé
ciales et a des formalité! particulières. 

LES LOIS DE PROSCRIPTION 
Paris, y février. 

La réunion du centre gauche du Sénat a exa
miné s'il fallait passer a la discussion des arti
cles du- projet Fabre. 

Elle.n'a pris aucune décision a ce sujet. Elle 
a laissé à tous les membres leur liberté d'action. 

Lé majorité paraît cependant décidée a ordon
ner le passage a la discussion des articles. 

La réunion a examiné ensuite les contre-
projets.Elle a rejeté celui adopté par la Cham
bre. 

M. Waddington a, proposé alors le contre-pro
jet disant que tout prince faisant acte de pré 
tendant sera condamné au bannissement. 

Le jury ou le Sénat appliqueront la peine. 
La réunion a examiné si elle devait déposer 

le contre projet a l'ouverture des débats, ou le 
présenter comme une proposition nouvelle après 
le rejet du proiet Fabre. 

Après une longue discussion,la décision a été 
remise a de naiu. 

Il psra't certain actuellement que, contraire- I 

MOUVEMENT ANARCHISTE 
E n t r e s o c i a l i s t e s 

Pari;;, !) février. 
La réunion électorr.leorganisc.e par u i i::ncpS 

de so iaiisics du vlcgiléaM trTODdhisaaueat, a 
eu tten bii r 

Ainsi qu'il était à prévoir, tout s'est pa :sé en 
famil e. .. socialiste, et les candiia s, ,ui. au 
fond, n'avaient été ron1 iés qu'a veair sa !a;r-
« éreit.er, » n'ont pas -u la r.ai»ete de se prêter 
4 cet -e-ombinaison par trop salve C'est ainsi 
qu'au .>but Je la séaace. l>r-|U'on a tire dan^ 
un chapeau le nom des candidats qui devaient 
être enendus dans leur ordre de i-ortie. l'ab
sence de MM. Sigismond Lacroix, Cléry et Du-
may est constatée. 

Le président, M. Réty, un possibiliste. ré
clame pour le socialiste Dumay les circons 
tances atténuantes : « son programme n'est pas 
encore élaboré.» 

Pendant les préliminaires de la réunion et la 
formation du bureau, une scène de caractère 
plus violent que fraternel se passait à la 
porte. 

M. Jofl'rin voulait entrer, et on lui résistait. 
Force est restée à M. Jotl'riu, ce qui a permis à 
la réunion d'sssister à une lutte oratoire très 
mouvementé entre ce dernier et M. Jules 
Guesde, 

Personne n'est mort. Seulement M. Joffrin a 
eu finalement le dessus, en reprochant a M 
Iules Guesde de. renier le nom de sa famille, 
attendu qu'il se présente sous le pseunonyme 
de Jules Guesde, tandis que les registres de 

ETRANGER 
L e c o u r o n n e m e n t du Osas 

New-York, 9 février 
On a-.sure que Hartmann a déclaré, dans tins 

réuiiio'ioe socialistes qui a ou lieu a New-York, 
que le couronnement ûu tizar n'autait pas lieu. 

M. G l a d s t o n e 

Madrid, 9 février, Il li. 80 loir. 
Les jou p.r.ux de Valence annonce que M. 

Gladstora e-t attendu dans celte ville. 

To r e t o u r do M. Bruidif 
M. Brédil. ancien contrôleur général des fi

nances tv.v-,tiennes par intérim, est de reiour à 
Paris depuis lii r. il va, dit on, reprendre ses 
fonctioos . e chef de la division de la compta
bilité et des fonds au ministère des affaires 
étrangère*. 

S i g n e s d e g u e r r e 
Vienne, 0 fév. 

Lé £ivn"i moment a décidé la construction du 
heraia de f r stratégique de Itaakaes stry.qui 

e n dirigé ' antre la frontière russe. 

LE CANAL DU NORD 

Non» ; 
niers dl 
publiqv 

vons reçu d'un ui-oupe tel mari-
i léparletnent du Nord , dit la AV-

fratiçaite, une lettre dont nous 
e x t r a y o n s les p a s s a g e s su ivant s : 

« Douai, 15 janvier. 
• I)'-v..i ; plusieurs année*, un projet vraiment 

opportua el sérieux avait clé mûrement étudié 
et aael in i p a r l'opinion publique: l'ouverture 
du canal du Nord. 

» Chaque jour, nous comptions lire dans vos 
C ioni.es le décret qui cous annoncerait cette 
créatti i qui intéresse tant les houillères du 
Pas da nuisis, du Nord et tout le commerce 
ira çais. Notre stupéfaction a été grande en 
apprenant l'ajournement ùe cette question, qui 
est reculée pour longtemps, nous le craignons 
bien. 

» Gependant,nous avions Peu d'espérer mieux: 
les paroles, les promesses, les engagements, ne 
manquaient ni à la batellerie ni a l'industrie. 
Mais tout cela est, de nouveau, enfoui dans les 
cartons, qui ne laissent pas facilement échapper 
leur proie. 

» Tout le monde reconnaît que la lenteur de 
la navigation de Liorignies à Courcheiettes nous 
crée des frais excessifs et nuit énormément su 
négoce ; nous avons a subir fatalement, par 
suite de ce parcours de quatre kilomètres, deux 
ponts tournants du cbemin de fer, passer qua
tre écluses, solder pilote,remorquage à vapeur^ 
traction de cli vaux, heureux si, en payant très 
largement, nous pouvons arriver a franchir ces 
4,util» mètrtS en huit jours I Cinq cents mètres 
par jours '. M l'on veut avec un pareil système, 
faire prospérer la marine ei lui permettre le 
transport à bon marché! 

» Nous cen»tatoas, sans ri?n prétendre ni 
espérer aucune amélioration a cet égard. Nous 
avouerons même que. pouramoindrir les graves 
inconvénients signalés plus haut, nous n'ose
rions pas demander rehaussement des ponts 
du chemin de fer a Dorignies et au Mariage. 
A quoi bon lutter contre les volontés souverai 
nés de l'omnipotente Compagnie du Nord? Nous 
n'avons ni son influence, ni son prestige, ni ses 
mil ions... 

«Veuillez agréer, etc. 
» U.N* (JltOUPK DB MARINIERS DU NORD. » 

Et la République française ajouta ; 
« Les plaintes des raariniers dn Nord ne sont 

que trop justes ; il y a longtemps que le canal 
devrail être construit. Nous conservons la fer
me espérance qu'Usera prochainement voté par 
la Chambre. C'est une question d'intérêt natio
nal » 

N o o s ne pouvons qu" r6péter ce que nous 
a v o n s déjà dit : N e demandons pas tout à 
la fois de peur de ne rien obtenir . A y o n s 
d'abord le perfect ionnement des vo i e s na-
Yigablcs dans la r é g i o n , pu i s nous réc la 
nu i o n s qu'elles so ient p o u s s é e s jusqu'à 
Paris . 

CHRONIQUE LOCALE 

U N DOIGT ENLEVÉ. — Un ouvrier cardeur de j 
la filature de colon de M. Vv'ibaux-Florin, ruej 
de. la Fos?e aux Chênes, vient d'être victime 
d'un accident. Il a voulu retirer un morceau de 
déchet de son métier en marche. 

Sa main gauche a été prise entre deux cylin 
dres. Les chsirs des cinq doigts ont été arra 
chées. Le docteur a dû opérer l'amputation de 
l'index. 

Cet ouvrier se nomme Jean Leiding. It est ûgé 
de 35 ans. Il a été conduit a l'HOtel-Dieu. 

R0UBA1X 
COKSaiL MUNICIPAL. — Le Conseil municipal 

a consacré toute sa séance d'hier soir au re&ou 
velluinent des commissio: s. 

L- scrutin pour la nomination du secrétaire 
a donné les résultats suivants : ht. Dlialluin, 
Ifi voix ; IL Moreau, 11; M. bi iet , 2; M. Dele-
bois, 1 

•M. Dhalluin est donc le secrétaire du Conseil, 
pour la session de février. 

Un conseiller de la minori'é, If. Pence!-\Vat-
tinne a été nommé par 1M voix, membre de la 
commission des travaux dont sont écartés JIM 
Degand et Delebois. Celte com'oissioa est dé 
sonnais ainsi composée : MM. Moreau, Pennel-
Wattine, liourgois, Ryo et i rénaux. 

Les deux membres sortants de la cammi 
sion des Eaux,MM. Delebois et Degand avaient 
obtenu, en novembre, le premier 21 voix, le se 
cond lé. 

Hier, M.Delebois a été réélu par 1G voix. MM. 
Godefroid et Degand ayant obtenu chacun 1 
voix, le premier est nommé avec le bénéfice de 
lâsie. 

M. Louis Cordonnier, le membre de la mino 
rite qui s'est plus particulièment occupe des 
eaux potables, a eu 11 voix. 

Ces chiffres montrent qu'il s'est enfin formé 
dans ie Conseil ane union contre certaines vi
sées trop personnelles. Us signifient surtout 
que le traité de cre à gré avec la Société gé; 
nérale des Eaux n'est pas encore conclu. 

L'entrée de M. Pennel-Wattiune aux travaux 
et la composition de la commission d'enquête, 
nommée dans 1 avant-derniêrc séance, peuvent 
faire espérer sussi que la lumière se fera, au 
moins en parti», sur cette branche importante 
de nos services municipaux. 

Ainsi s'accusent peu à peu les résultats de 
l'arrivée, au Conseil de la petite minorité con 
servattice. 

La Mairie nous COXTRIBTJTIOXS DIRECTE 
communique l'avis suivant . 

«Mise en recouvrement,pour l'année 188'.. des 
rôle? des contributions foncier-s et des portes 
et fenêtres des cantons Est et Ouest. 

» Le Maire de la ville de Koubaix,donne avis 
que lesdits rôles,revêtus des formalités prescri
tes par la loi, sont en recouvrement à partir de 
ce Jour. 

» Tout contribuable qui se croira surtaxé 
adressera au Préfet, dans les trois premiers mois 
de l émission des rôies,?a demande en décharge 
ou réluction. Il y joindra la quittance des ter
mes échus de sa cotisation, sans pouvoir, so as 
prétexte de réclamation, différer le paiement 
des termes qui viendront à échoir pendant le 
trois mois qui suivront la réclamation, et dans 
lesquels elle devra ôtro lugée délimtivement. » 
(Loi du 21 avril 1S32, art.38.1 

» Ne sont poiat assujetties aux droits d s tim 
bre les réclamations avant pour objet une cote 
moindre de. Jo francs.(idem.) 

» Les demandes en remise ou modération pour 
pertes résultant d'evèDemants extraordinaires, 
doivent être présentées dans les quinze jours 
qui suiveot l'événement. — Les demandas en 
remise ou modération pour chômage de manu
factures et usines, et pour inhabitatir.n de mai
sons, doivent être présentées dans les quinze 
isurs qui suivent l'année on le dernier tritrestre 
de chômage ou d'inhabitation. tUésumé du 10 
mai lsi'J, art. lô.) • 

NOMINATIONS KCCLÊSIASTIQDKS. — M. Mor-
ne'jtyn, vicaire a Dunkerque (Saint L:oi|, est 

nommé a lioubaix, (Saint-Martin). 
M. Masquclier, vicaire de làHe (Saint André), 

est nom.ié à lioubaix (Notre-Dame.) 

LES TRAVAUX DE CONSTRUCTION D'AQUEDUCS, 
entrepris en ce moment dans la rue Neuve et 
sur la Urande-Pl-ice , empêchent les cars à 
vapeur de remonter jusqu'à la Bourse. Ils s'ar
rêtent juste en face de l'entrée de la Bibliothè
que publiiue. 

U en résulte, toutes les vingt minutes, une 
grande difficulté de ci.culer, pour les voitures 
et les piétons, dans cette partie la plus étroite 
d'une de nos voies le» plus fréquentées. 

Neserait il paspossibied'invitcrla sérénifgime 
Compagnie des tramways a vapeur, de l'aire 
stopper les cnr.i a lintersection des rues Neuve 
el de Lilie. en face de l'Hossithi ffsrsl — comme 
cela s est l'ait au printemps dernier— pendant 
toute la durée des travaux ? 

OoSTCBBrr. — VoaeJ le programme du concert 
Je be-nfalsance que la i:onro)-dia et l'Avenir 
donneront demain dimancae. a ', heures et 
demie du soir, chez Mme veuve l'élit, rue de 
Lannoy: 

PKLMII r.E PARTIE. — 1. Les Dragons de Vil-
latB, M illard, harmonie la Goncordia ;2. Léoni-
das, Wathier, id. ; 8. Polka pour piston, par 
Louis Dasseos ; l. Trois Soldats, mélodie de 
Fanre. Acii. Couthier; 5. Symphonie pour deux 
violons, par Mesdemoiselles Caroline et Reine 
Vanderheren; (i. La jolie Fille de Perth, air 
Coneone, par M. Napoléon Li-veois ; 7. Chan
sonnette comique, par i l . \ ergote. 

DstTXISSIB PARTIE.— 1. Le Presgoir.chœur de 
Sourill'S, l'Avenir : 2 L r s Soldsts du guet, id. 
i l . ; ;!. Air varié pour clarinette, par César i'e-

; i. Ua Mort, du Christ, romance. Acii. Cou 
tbier ; à. Symphonie pour deux violons, par 
Mesdemoiselles Caroline et Relue Vanderher. n ; 

Kenilworts, par II. Napoléon Liégeois ; ',. 
Chansonnette comique, par It, IL Vergote. 

AVIS INTÉRESSANT POUR LE COMMERCE DE 
BOUBAIX. — M. Suarès Becas, 8, rue Martel à 
Pari.», attend un acheteur tissus et haute nou-

auté d'été — M. Alexander, 28. rue d'Haute 
ville Voir M. Peugeot, qui a des ordres en tissus 
et qui attend en acheteur chilien. — M. Sente-
nat. 10, rue. Cadet. Voir M. Regidor, qui a des 
ordres en tissus. —M G Lagranche, 52. rue de» 
Tournelles, demande échantillons, catalogues et 
prix-courants de tissus d'ameublement et reçoit 
tous les jours, de !» heures à midi. — Une mai 
son de commission demande les fabricants du 
tissus élastique S côtes pour Jerseys et les fa
bricants de jacquettes Jerseys. S'adresser au 
Courrier n*4H8. — M. Leroy, 42, rue de la chaus
sée d'Antin, prendra commission jusqu'au H 
février prochain.de tissus mérinos et cachemire, 
écrus ou teints, conditions exceptionnelles de 
bon marché. 

Société de secours mutupls des anciens enfants de 
l'hoipic« de Koubuix. — Dimanche 11 lévrier, assem 
blëe générale au «îé^e social, rue de l'Kpeuto, ."--

Les sociétaires qui ne se présenteront pas à cet'e 
assemlil.''** seront ronsidér''s connn* révoqués et 
n'auront droit a aut-uiie réclamation concernant les 
versements précédents. 

TOURCOING 
D'un décret pris récemment par IL le prési

dent de la République, sur la proposition de 
MM. le Préfet du Nord et le Ministre des bnar-
ces, il résulte que les tableaux 3:i4 du dernkr 
recensement sont ainsi rési l iés : 
Population agglomérée . . . . :iô 0 1 
Population de la banlieue . . . 10 I 0 

Population nominale ou municipale 
Population comptée à part . 

Population totale . 

il 2M 

La police de sûreté a fait hier, vendredi, un.-
arrestation importante. Depuis quelque temps, 
le sieur Laata Destombes, fermier, au hameau 
l'Epine, s'apercevait qu'on lui volait rie temps en 
temps certaines quantités de pommes do terre 
mises en magasin, dans une place à côté de la 
grange. 

11 tit part de ses soupçons à la police et celle-
ci acquit bientôt la certitude que les soustrac
tions en qu> stion, étaient le fait d'un domesti 
que de la maison, engagé depuis dix jours. La 
quantité volée, lou k. environ, a été retrouvée 
presque entière dans la maison de recel où le 
voleur l'avait portée. 

L'agent Clarisse l'a arrêté à son travail. C'est 
un nomme Edmond Decruenait, âgé de Si ans, 
né à Courtrai. 

Demain.il sera conduit à Eille.a la disposition 
de M. le Procureur de la République. 

VOL DE POMMES DE TEiinE. — T>e nommé 
Edouard Decruenard. âgé de 22 ans, né à Cour
trai, domestique au service de M. Louis Des 
tombe, fermier à i'Epinette, a été arrêté pour 
vol de pommes de terre au préjudice de son 
patron. 

Cette arrestation a été faite par l'agent Cla
risse. 

ACCIDENT. — Charles Plicsac, employé au bu
reau de l'agence des douanes à Motiscron, se 
rendait pour son service à l'agence de Tour
coing 

Malheureusement son pied glissa sur le trot 
toir. en face du Ce/s1 de Foi, et Plicsac ne put 
se re'ever. 

Il tit appeler le docteur Dewyn qui constata 
une entorse. 

un tit venir une voiture de plase qui recon
duit Plicsac à son domiciles Mouscron. 

U N COUP DE REVOLVER. — Ou nous donne 
comme certain qu'une jeune tille de dix neuf 
ans, demeurant, aux environs de Tourcoing, 
s'est tirée un coup de revolver daas la bou
che. 

U N E r.ixr.. — Bruno Van Meirhaeghe, journa
lier et François Evrart, ouvrier sabotier, de
meurant l'an et l'autre à Mouveaux fiaient hier 
soir, vers onze heures et demie dans l'estami
net tenu par Pierre Vandeputt:. 

Après quelques mots échangés un peu vive
ment, Bruno insulta son camarade. Celui ci t a 
vint bientôt aux voies de fait, si bien que Bruno 
eut la ngure en sang et le pouce de la main 
droite presque coupe par une morsure. 

CONTRAVENTION. — Une contravention a été 
re'ovée à la charge de PtstTu Vienne, âgé do H 
ans, domestique chez M. Robhe, à la Malcensc, 
pour mauvaise direction de voiture. 

ACTE LE PROBITÉ. — César Châtelain, figé di> 
4ô ans,demeurant rue de la Tossée. employé a 
la Compagnie des tramways, a trouvé, rue de la 
lossee.un porte-monnaie contenant: une somme 
d'argent assez importante, un binocle, un petil 
bouton blanc et un billet émanant de ladmi 
nistration communale de Louvain et portant 
ces deux noms : Bboat Romain. 

Cbatelala, qui est un honnête homme, s'est 
empressé de porter le porte-monnaie et son 
soutenu au bureau de police. 

LILLE 
CONFÉRENCE ROYALISTE — Une conférence 

r i ja l s te devait être faite à Lille, le 21 janvier 
dernier Des raisons diverses ont obligé de 
changer la date de cette réunion qui aujour
d'hui parait détinltive ment fixée au dimanche 
i mars. 

Elle aura Heu à l'Hippodrome sous la prési
dence de M. de Baudry d'Asson. 

L'orateur est IL Audré Barbe. 

I 

L A FANFARE DELATIKI: organise un grand 
concert au profit d'un de ses sociétaires, père 
de famille, malade deouis prés de deux ans. 

Ce concert aura lieu le i l mars, à l'Hippo
drome. 

Nous donnerons ultérieurement les noms des 
artistes qui prêteront leur concours a cette 
œuvre de bienfaisance, et nous publierons en 
même temps le programme. 

DEUX MEURTRES. — Jeudi, oa s transporté su 
parquet de Lille, le cadavre d'un enfant, de 
Lannoy et qui serait mort à la suite des mau
vais traitements que ses parents lui auraient 
fait subir. M. le procureur de la République a 
ordonné que l'autopsie fut pratiquée. 

— Une femme de Croix est accusée d'avoir 
étouffé son enfant de sept jours. L'autopsie du 
adavre sera faite par M. le docteur Bayart. 

On lit dans le Propagateur : 
• Une pièce infâme, l'hiremiiaire ou la cure 

t VArcherrché, — 1818 — qui avait été inter 
dite en 1871 par M. le préfet Séguier, a reparu 
lundi dernier sur lafliche du i.rand-Théâtre. 

» si cette annonce ne nous avait p i s échappé, 
nous aurions aussitôt proteste contre une pa
reille infamie. 

» Cei t déjà trop que le théâtre municipal ait 
donné lundi une aussi large tatisfacion aux 
communards, heureux de «ittler a la fois an ar
chevêque, un préfet, un procureur du roi, un 
colonel de gendarmerie. « te ; il laut qu'elle ne 
leur soit pas accordée une seconde fois. 

» Nom le cieniaoious au nota ue la morale 
publique odieusement outragée. 

» Dans ['Incendiaire, en effet, qui est un tissu 
d'horreurs, on voit, entre autres, un evèque 
recevant dans une .sacristie la couie.-son d'une 
jeune tille qui va s-e matier, lui donnes pour 
pénitence d'aller incendier la ferme d'un libre-
penseur, — pénitence qu'elle s'empresse d'ac-
plir. 

u Airivent ensuite dans la même sacristie le 
futur époux — qui est un ouvrier — et nu riche, 
venant te us deux demander ie billet de confes
sion. Tous deux sont libres-penseurs. Le billet, 
accordé au riche moyennant tinance, est impi
toyablement refusé au pauvre. 

» On peut juger par là du reste de la pièce, 
qui, depuis 1871, n'avait plus reparu à Lille, 
œuvre d'un obscur malfaiteur de lettres qui 
avait un moment exploite S Paris, an lende
main de Kst'.O, les plus mauvaises passions du 
public des théâtres du crime. 

» Tolerir de pareils outrages à l s morale pu 
blique, d'aussi coupables excitations à l s haine 
des cil >> eus les uns envers les autres, n'e.-t c. 
pss s'en rendre complice ? 

> U. LEFEUVRE. » 

On lit dans la Semaine religieuse ! 
« Voici le Bref d? Sa Sainteté Léon XIII, en 

réponse a l'adresse des Cstholiques du Nord et 
du Pas-de Calais,téunis en Congrès du22 au 26 
novembre it;• : : 

• LÉON XIII, PAPE 
» Chers IMS, salut et Bénédiction Apostoli

que, 
» Assurément, Chers Fils, étsnt, comme vous 

l'êtes, « animés d'un seul esprit, et travaillant 
d'un même cosur S répandre la foi de l'Evan
gile », so is ta direction de vos Evêques, et avec 
un sentiment d'entière adhésion a ce Centre 
d'unité, c'est a bon droit que vous attribuez a 
cette coneorde de vos volontés et de vos efforts 
les grandes œuvre» que vous svez pu accomplir, 
au milie . des plus graves difficultés. Nous nous 
réjouissons et Nous vous félicitons de ce que 
vous avez reconnu l'approbation de Dieu dans 
ce bon succès de vos travaux, et de ce que vous 
avez vouiu, en conséquence, redoubler d'ardeur 
dans vos précédentes entreprises et en former 
de nouvelles, persévérer toujours dans votre 
unanime obéissanee envers vos Pasteurs, et 
témoigner votre filial dévouement a ce Siège 
Apostolique par de tels services et une telle 
abondance de secours, que votre nom en est de
venu célèbre. 

» Et, comme vous Nous demandez Nos béné
dictions pour ls maintien de cette unité parfaite 
qui règne entre vous, Nous supplions Dieu, de 
tout cour et avec instance, non seulement de 
confirmer ce qc'il a opéré dans vos associa
tions, mais encore de si bien développ. r en vous 
l'esprit d'unité, de vous embraser si complète
ment du feu de la charité, que vous puissiez 
tr.ut en Celui qui vous fortifie ; vous attachant 
plus étroitement encore à Nous et â vos Evê
ques et réalisant ie désir qui inspirait à Jesus-
Clirist cette prière adressée a son Père pour 
tous ceux qui croiraient en Lui : « Que tous ils 
soient un, comme vous. <5 Père, Mes un en moi 
et moi en vous, aliD qu'eux-mêmes soient un en 
a i ?. • i .. i le mon-ie reconnaîtra que vous 
ète3 les véritables cisciple.s du Sauveur. 

• t'.air f s e e dune sd grande faveur, et en té
moigna'.'e de Notre paternelle bSSBVsjtllaace, 
Nous vous accordons très all'cctuv-usement ia 
Bénédiction Apostolique à chacun de vous, 
Chers Fils, > l à touies les associations que vous 
représentez. 

Donne S Rome, près Saint Pierre, le s jan
vier I*;:;, de NotrePoatifleat l'an cinquième. 

» LEON XIII, Pape. * 

iN-Tr.riTiriN SOBUQUB. — L'insoe^teurd'Aci 
demie en résic m fi a Lille, raopelie au pablia 
que par arrêté,**] 'Jatedu 1er février 1-̂ 83, M. ie 
ministre ue 1 lai tri,'tion publique a décidé que 
désorm II ie CMvoosBTS des bourses des lycées et 
collèges sursit l ies choque aunee du 1er au U> 
marse tda lei au lôjein. 

Les c a E ' j a s devront se fcire inscrire du IS 
au 28 février ou de la ou :jl mai, au secrétariat 
de ITSUS îtian académique à Li:le. 

L E ICTSTI a s et: LA EUE DE CASTELEU.— Les 
suppesitions v;nt ieur train â propos de lamoi t 
étrange de U' Diète. 

Jusqu'i'i.rien l'est prouvé de tous les racon
tars qui ont cours S ce sujet, et la préveBtion 
est si faiaie q le la juge d'instruction n'avait 
nullement ordonné son arrestation. La femme 
Biète decâk Cire amenée à son cabinet pour su
bir un simp'e irerrogato.re. 

Si l'empoLsonnemeat est démontré, ce sera 
sans docte u;:c caarge considérab'e contre l s 
meilleure ise. mais jusqu'après l'autopsie, rien 
ne saura,t être aftirmé. 

En attendant,et sans vouloir préjuger en Tien 
e résultat de ce travail, confié à M. Castiaux, 

nous reproduisons ici, a simple titre de curio-
sité.les on ait qn'aprovoqué cette mort étrange : 

« Au mois de mai dernier une somme de 6,000 
francs était enlevée d une armoire dans le domi
cile de M. Six, brigadier de police, rue de Ju-
liers, à Eille.pendant une absence de sa femme, 
qui tient une boutique d'épicerie. 

» On arrêta comme inculpée de ce vol la veuve 
Lemaire, journalière, qui fut reconnue inno 
cente et bientôt fut relâchée. A différentes re
prises, les journaux ont signa'é la disparition 
de cette femme et dernièrement encore on an 
nonçait son passade à Paris, ce qai n'a pas été 
confirmé. 

» La justice a été mise, il y a quelque jours, 
sur la trace d'une affaire grave et qai tendrait a 
prouver que ia veuve Lemaire S'est réelh-m-nt 
rendue coupable du vol dont elle était incul
pée. 

» La veuve Lemaire avait pour amie une 
femme Liète, Anne Vsn.erendonrk. habitant 
la rue de Cantcieu ; or, on incline à croire que 
cette femme aura.t enlevé les ti.oun francs a 
Mme Lemaire, dans le domicile de laqucl'e elle 
se rendait souvent; bien plus, oa la soupçon 
nerait d'avoir fait disparaitre la malheureuse 
en l'assas-i: ant. » 

Cette aîlaire ne saurait tarder à être éclair-
cie. 

P. s — L'autopsie de la femme Biète a été 
faite hier après midi par II. le docteur Castiaux 
à l'amphithéâtre de dissection, rue du Moulin 
de Garât-ce 

Le m é d m u . glste ne dépotera sen rapport 
qu'auiourd'nui, 

TROIS I M A N T - - . — La population Illicite est 
loin d'être - • v ie do déeroissemet. 

Il y t an qu t semaines, nous signalions .e 
cas d'un< bravefeenBM qui, d'ua seul ccup.don-
nait â ta patrie trois beaux enfants admirable
ment con.-'. "i-?. 

Ce fait rient d'avoir son pendant hier toir. 
Une brave fe.ime de la rue de laDi?ue. déjà 

mère de deux enfants, vient d'en ajouter trots 
à sa Bastille. 

La mère et les enfants se portent à ravir. 
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Nomination du Secrétaire 
M. D'Ea ; ,i,n • st élu sécrétai.e par lô voix 

con're 1 d.ni ées S M. Moreau, 2 à M. Brict et 
1 à M. PassaoH. 

R o n o v . v é h é m e n t d e s Commiss ions 
Commission de r Abattoir 

MM. D.stomb s, 80 voix. — Srel. 85 — 
Vienne, 88. — Legrand, 21. - Willem. 17. — 
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